
22 octobre 2012 | Mise à jour 12h05 Le Point.fr Argus des montres Auto-Addict Guide du vin

À votre santé
ANNE JEANBLANC

RSS Anne Jeanblanc

ACTUALITÉ Chroniques RSS
 

Le coût annuel d'une dialyse est de 67 000 euros ; il est plus élevé qu'un suivi de greffe. © Superstock/Superstock / Sipa 
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Don d'organes : un rein à tout prix ? 
La huitième Journée mondiale du don d'organes est l'occasion de revenir sur les pratiques 
malsaines qui entachent cette chirurgie salvatrice. 
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Dans la seule Union européenne, 61 000 malades attendent un don d'organe et, chaque jour, douze 

d'entre eux décèdent faute de transplantation. Le constat établi par la Fédération France Adot à 

l'occasion de la 8e Journée mondiale du don d'organes est accablant.  

Cette journée doit permettre une fois de plus d'engager le dialogue au sein des familles et de permettre 

le prélèvement d'un nombre plus important d'organes. Car, au-delà de la prise de décision, il est 

indispensable de faire part de son choix à ses proches et de porter sur soi sa carte de donneur. Ce geste 
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citoyen, accompli quotidiennement par des milliers de personnes de tous âges, évite de poser des 

questions délicates à des personnes en train de perdre brutalement un être cher. Et il permet de 

combattre la pénurie d'organes, son cortège de souffrances et ses solutions parfois aussi méprisables 

que condamnables.  

Trafic 

Car il y a urgence à enrayer les fléaux inhérents à ce manque d'organes : le trafic et le tourisme de 

transplantation. Dans son communiqué de presse, la fédération France Adot estime à près de 10 %, 

chaque année dans le monde, la proportion des greffes de rein réalisées dans des conditions anormales. 

Pourtant, les États membres se mobilisent depuis 1987 au sein du Conseil de l'Europe pour faire 

progresser les questions d'éthique tout en veillant au respect des donneurs et des receveurs et à la non-

commercialisation des organes et de tous les autres éléments du corps humain.

À ce jour, 32 pays européens, six pays observateurs, ainsi que l'OMS et la Commission européenne 

coopèrent en la matière selon un plan d'action étalé de 2009 à 2015. Car, à la suite de la déclaration 

d'Istanbul de mai 2008 (signée par les représentants de 150 pays), une étude réalisée en 2009 par le 

Conseil de l'Europe et des Nations unies a montré l'ampleur de ce trafic mondial. Une convention 

internationale est d'ailleurs entrée en vigueur en France le 1er avril dernier.

Marché 

Quant au tourisme de la transplantation, il est facilité par l'ouverture des frontières et les nouvelles 

technologies de l'information. Un nombre grandissant de malades vont acheter des organes provenant 

de donneurs vivants dans des pays pauvres. Officiellement, depuis l'an 2000, trente patients français ont 

été greffés d'un rein à l'étranger et certains ont admis avoir rémunéré leur donneur. 

Dans une lettre ouverte au président de la République, la fondation Greffe de vie rappelle les enjeux 

français de cette cause. Il suffirait de diminuer le taux de refus au prélèvement d'organes de 33 à 22 % (il 

est de 15 % en Espagne) et d'augmenter les dons du rein de la part de vivants de 10 à 25 % (il est 

supérieur à 40 % dans les pays nordiques) et l'on pourrait "accroître considérablement le nombre de 

greffes et ainsi sauver des centaines de vies et améliorer celle de milliers d'autres". Sachant que le coût 

annuel d'une dialyse est de 67 000 euros - donc plus élevé qu'un suivi de greffe -, cela représenterait 

une économie de 9,6 milliards d'euros...

Discrimination 

Dernier scandale, les femmes subissent en matière de transplantation une véritable discrimination. Selon 

une étude menée à partir du registre REIN, elles ont le moins de chances de bénéficier d'une greffe de 

rein et plus particulièrement les plus âgées, ne travaillant pas, ou souffrant de diabète. La France en la 

matière ne fait pas mieux que les États-Unis ou le Royaume-Uni. 

 

(1) publiée dans le dernier numéro de la revue Transplantation 
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